
CARACTERISTIQUES D’UN TEXTE AVEC UN NARRATEUR A LA 

PREMIERE PERSONNE 

(deux textes ont été utilisés pour fournir des exemples et mis ci-dessous. Le premier est de Camus et l’autre de Proust) 

 

 Le narrateur n’est pas forcément l’auteur, on peut inventer un personnage et parler 

de sa vie à la première personne, on ne doit pas nécessairement utiliser nos propres 

expériences, pensées etc, tout est inventé.           Auteur = narrateur              (Camus) 

  Ou bien : le narrateur est l’auteur et le raconte est autobiographique  

       Auteur = narrateur               (Proust) 

 Langue simple, familière, phrases courtes 

 « Je », « mon » sont très présents, car tout est filtré par celui qui raconte 

 Pensées, sentiments, raisonnement, peurs…jouent un rôle essentiel, pas seulement les 

faits ou les évènements. 

 Le point de vue est uniquement celui du narrateur, on ne décrit pas de faits auxquels il 

ne peut pas assister ou qu’on lui raconte pas 

 La sincérité du narrateur est tangible, il n’a pas peur de dire même des choses un 

peu bizarres ou qui peuvent être objet de (prestarsi a) critiques 

 Il y a beaucoup de détails 

 Le temps est celui du présent, ou d’un présent récent, le narrateur fait référence et 

parle de la même journée ou du jour avant (Camus) 

 Une autre possibilité est la suivante : le temps de référence est un moment précis du 

passé, un passé loin, dont l’auteur veut parler pour expliquer quelque chose du présent 

(Proust) 

 

 

 



Aujourd’hui, maman est morte. Ou peut-être hier, je ne sais pas. J’ai reçu un 

télégramme de l’asile : « Mère décédée. Enterrement demain. Sentiments 

distingués. » Cela ne veut rien dire. C’était peut-être hier.  

(…). J’ai demandé deux jours de congé à mon patron et il ne pouvait pas me les 

refuser avec une excuse pareille. Mais il n’avait pas l’air content. Je lui ai même 

dit: « Ce n’est pas de ma faute. » Il n’a pas répondu. J’ai pensé alors que je n’aurais 

pas dû lui dire cela. En somme, je n’avais pas à m’excuser. C’était plutôt à lui de 

me présenter ses condoléances. Mais il le fera sans doute après-demain, quand il me 

verra en deuil. Pour le moment, c’est un peu comme si maman n’était pas morte. 

Après l’enterrement, au contraire, ce sera une affaire classée et tout aura revêtu une 

allure plus officielle. 

L’étranger – Albert Camus 

 

 

******** 

 

Longtemps, je me suis couché de bonne heure. Parfois, à peine ma bougie éteinte, 

mes yeux se fermaient si vite que je n’avais pas le temps de me dire : « Je 

m’endors. » Et, une demi-heure après, la pensée qu’il était temps de chercher le 

sommeil m’éveillait ; je voulais poser le volume que je croyais avoir dans les mains 

et souffler ma lumière ; je n’avais pas cessé en dormant de faire des réflexions sur 

ce que je venais de lire, mais ces réflexions avaient pris un tour un peu particulier ; 

il me semblait que j’étais moi-même ce dont parlait l’ouvrage. Cette croyance 

survivait pendant quelques secondes à mon réveil ; elle ne choquait pas ma raison, 

mais pesait comme des écailles sur mes yeux et les empêchait de se rendre compte 

que le bougeoir n’était plus allumé.  

À la recherche du temps perdu - Du côté de chez Swann – Marcel Proust 

 

 

 

 

 



Caractéristiques d’un Journal intime 

 

 Date, (lieu) au tout début 

 S’il s’agit d’un blog, on peut d’adresser directement aux lecteurs. 

 Langue familière, libre flux des pensées, même des erreurs de langue certaines fois… 

 Temps passé mais qui concerne la journée qui vient de terminer (passé récent) - c’est une 

écriture du présent 

 Beaucoup de détails sont présents 

 On parle de faits aussi bien que d’émotions  

 Tout réfléchit votre style, votre personnalité, votre sens de l’humour, vos qualités et même 

vos défauts   

 On peut dessiner des illustrations aux marges de la page 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


